
A propos du capitaine Troude

«Est-ce vous capitaine Troude qui vous posez sur 
le pont ? ». Les marins, à la pêche, au commerce 
ou dans la marine de guerre, n’aiment 
pas trop les goélands, mais ils les respectent, car on dit que 
les âmes des marins perdus en mer se réincarnent dans ces 
oiseaux… 

Quant au capitaine Troude, ce n’est pas n’importe qui ! 

C’est un grand marin et un héros de l’époque napoléonienne; 
il a son nom sur l’Arc de Triomphe ! 

Nous sommes le 13 juillet 1801. Bonaparte rentre d’Egypte. 
La guerre sur mer fait rage entre les Anglais et la coalition 
franco-espagnole. Amable Troude est capitaine de frégate 
et commande le Formidable, un vaisseau de 74 canons; il a 
39 ans. Depuis quelques jours on se bat contre les Anglais 
juste devant Algésiras, c’est-à-dire en face de Gibraltar. 
L’affaire a été particulièrement chaude, et le Formidable, 
blessé, ( la mature très abîmée, il n’utilise que ses voiles 
basses) est à la traîne pour rentrer à Cadix. Quatre vaisseaux 
anglais le prennent en chasse. Ça se présente mal, très mal. 
Mais Troude se jette sur le premier la Tamise et l’oblige à 
rompre le combat, puis il ralentit volontairement pour être 
rejoint par le Vénérable , un vaisseau de 74 canons, tandis 
que les deux autres, dont le vaisseau amiral anglais Caesar, 
lui coupent la route de Cadix, le refuge. Mais le Formidable 
fait feu de toutes ses pièces, et les tirs sont si efficaces 
que le Vénérable est démâté et transformé en ponton. Faut 
dire que Troude fait mettre deux, voire trois boulets par 
charge ! Le Vénérable est tellement mal en point que les trois 
autres vaisseaux hésitent entre la correction à cet insolent 
Français qui se bat comme un furieux ou le sauvetage de leur bateau. 
C’est ce qu’ils font, laissant le capitaine Troude, 
blessé au combat, rentrer dans Cadix où il est acclamé en héros. 

Jean-Jacques Bergue 

Matelot le vent est bon

Matelot,le vent est bon 
La cambuse plein’ de jambon 
Avons été si longtemps 
à sec de toile dans le gros temps. 

1. D’où viens-tu, oiseau de mer ? 
J’arrive d’une grande île 
Vous annoncer que la terre 
Est proche de quelques milles 
Refrain: 

2. Est-ce vous, Capitain’ Troude 
qui vous posez sur le pont 



Lorsque s’écorchent nos coudes 
Au bois du mât d’artimon ? 

Refrain: 

3. Et me reconnaissez-vous, 
Cap’tain’ Troude, moi qui, de vous, 
Ai pris cent coups de bâton 
à charge de punition? 
Refrain: 
4. Dites-nous que terre est proche 
Et que les vents sont portants ! 
Sonne l’heur’ de la bamboche 
Attendue de si longtemps 
Refrain: 
paroles de Satanicles 


